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	IMPACT DES AEROSOLS SUR LA FORMATION ET LE DEVELOPPEMENT DU BROUILLARD


par Jérôme RANGOGNIO 

(GMME/TURBAU)

en salle Bret de Navier
Résumé :

Les aérosols et les nuages jouent un rôle majeur dans les processus environnementaux, météorologiques et climatiques. L'interaction aérosol/nuage est maintenant identifiée comme un challenge important pour la compréhension du changement climatique. Les brouillards sont typiquement des phénomènes météorologiques de petite échelle. Il est constitué de fines gouttelettes se formant dans les basses couches de l'atmosphère où les concentrations d'aérosols sont les plus élevées. La formation du brouillard radiatif est liée à l'interaction entre les processus thermodynamiques, dynamiques, radiatifs, microphysiques et les échanges entre la surface et l'atmosphère. Seul l'aspect microphysique sera traité dans ce travail. Il est maintenant bien connu que les aérosols servent de noyaux de condensation (CCN) sur lesquels l'eau peut se condenser en fonction de la taille et de la nature chimique de l'aérosol. L'activation des aérosols en gouttelettes nuageuses est le processus clé pour la formation des nuages puisqu'elle correspond au lien microphysique direct entre aérosol et nuage.

Cette étude s'appuie sur la Période d'Observation Intensive 13 du 18-19 Février 2007 lors de la campagne ParisFOG (hiver 2006-2007) durant laquelle un brouillard dense a été observé. Cet épisode de brouillard a la particularité de s'être développé dans un environnement fortement pollué.

Après avoir présenté les différentes observations microphysiques associées à cet évènement, plusieurs calculs numériques ont été effectués en couplant le modèle d'aérosol ORILAM au modèle météorologique MesoNH (off-line). Ces calculs permettent d'évaluer la sensibilité de l'activation de l'aérosol au taux de refroidissement, à la concentration, à la taille et à la composition chimique des particules. 

Les données recueillies lors cette période d'observation intensive 13 du 18-19 Février 2007 vont également permettre de montrer l'effet des processus microphysiques sur la formation et l'intensification du brouillard en simulation 1D.
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